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Nancy : la prévision et l ' information 
sur les risques naturels 
Ces dern iè res années ,  de  nombreuses catastrophes sont ven u es 
soul igner, si beso i n  était, la nécessité qu ' i l  y a pour les co l lectivités 
territoriales de prendre en compte les risques nature ls  en tant que 
risques majeurs .  Depuis p lus ieurs années déjà ,  un  certa in nombre 
d 'organ ismes et notam ment  la Fondat ion pou r  la Prévent ion des 
Risques Nature ls ont procédé à des campagnes de sensib i l isation sur  
ce thème .  Néanmo ins ,  de t rès  g ros efforts restent à fa i re  dans le  
cadre de cette sens ib i l isat ion ,  surtout au n iveau local , dans l 'étude et 
la réal isation de travaux ou d'équipements permettant, s inon d'él im i ­
ner tous  les r isques ,  du  mo ins  de  les quant i f ier  et d 'en l im iter les  
conséquences. Ce la  tout en sachant que ,  malgré les  efforts consen­
t is ,  certaines catastrophes ne pou rront être évitées . I l  est cependant 
nécessai re que les col lectivités prennent en compte cette notion de 
gestion du r isque .  
D 'une manière générale, deux types d'actions peuvent être envisagés 
en fonction des spécificités locales et des risques auxquels une col­
lectivité est exposée.  La première concerne la réal isat ion de travaux 
ou d 'équ ipements perm ettant de  réd u i re l ' i nc idence d ' une  catas­
trophe, par la réal i sation d ' i nvest issements souvent importants qu i  
rédu i ront les effets dévastateurs.  Cette démarche n'est malheureuse­
ment pas toujou rs poss ib le ,  so i t  pour des raisons pu rement tech­
niques, soit encore, et b ien souvent, pour des raisons f inancières . La 
seconde concerne la prévis ion et l ' i nformation des habitants lorsqu 'un 
certain nombre de prémices supposant l ' imminence d 'une catastrophe 
apparaissent. Cette i nformat ion ,  précise et cohérente, permet, si e l le 
est dél ivrée à temps, de rédu i re de man ière considérable,  les risques 
sur les popu lat ions et même dans certa ins cas, sur les b iens .  
Confrontée à des prob lèmes de crues,  la v i l le  de N ancy avec diffé­
rents partenai res a mené en paral lè le  ces deux types d'actions .  Dans 
le domaine .de l ' i nformation ,  un projet g lobal défi n i  par Mons ieur  Jean­
Jacques Davai ne ,  I ngén ieur  en C hef des Services Techn iques de la 
vi l le de Nancy, ouvre à notre sens de très larges poss ib i l i tés dépas­
sant le cadre nancéien .  Ce projet, actue l lement  en cours de dévelop­
pement et pou r  lequel  certains  é léments ont été réal isés,  sera mis en 
p lace avec d i v e rs parte n a i re s  et  no tam m e n t  l e s  serv ices  de  la 
Navigation dans les prochaines années.  Nous pensons qu ' i l  apportera 
une réponse à un certa in  nombre de problèmes posés dans le cadre 
des act ions d ' i nformat ion lo rsqu 'un  r isque est probable .  Pour  impor­
tant  q u ' i l  s o i t ,  i l  ne d o i t  c e p e n d a n t  pas fa i re o u b l i e r  tou tes  les  
démarches qu i ,  en  amont ,  doivent condu i re ,  pour une  col lectivité terri­
toria le ,  à l 'éva l uat i o n  et à la q u ant i f i cat i o n  des  d ifférents r isques 
potentie ls .  De même,  i l  ne  saurait fai re oub l ie r  la mise en p lace des 
moyens nécessai res q u i  permettent ,  lo rsqu ' un  s i n i stre apparaît , de 
fai re face dans les me i l l eu res condi t ions ,  aux seçou rs des popula­
t ions. 
André Rossi not 
Vice-Président de l 'Assemblée Nationale 
Député - Mai re de Nancy. 
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La Meurthe est une  r iv ière moyenne pre­
nant sa source dans les Vosges et qu i ,  pério­
d i q u e m e n t ,  de p a r  ses c r u e s ,  affecte d e  
manière importante s a  val lée, e t  p lus particu­
l ièrement l 'Agglomération nancé ienne .  A trois 
reprises , en décembre 1 982, avril et mai 1 983, 
u n e  part ie i m portante d e  l ' Ag g l o m é rat i o n  
(environ 1 /5ème de l a  surface du  territoire) a 
été affectée par ces crues qu i  engendrèrent 
des per tu rbat i o n s  c o n s i d é rab l e s ,  tant au 
n iveau de la  v ie des habitants qu 'au n iveau 
économique : inondat ions provoquant l 'arrêt 
de fonctionnement de certai ns  équ ipements 
industrie ls ,  dommages causés aux entrepôts , 
aux habitat ions ,  aux popu lat ions (p l us ieu rs 
dizaines de m i l l iers de personnes touchées) . 
Le b i l an  des  dégâts a été est i m é  après 
coup à une centa ine de mi l l ions de nouveaux 
francs pour les parties les plus i mportantes, et 
ce la  i ndépendam ment  des d ifférents préj u ­
dices causés en matière d'arrêts de fonction­
n e m e n t  e t  de p e rt u rbat i o n s  d i v e rs e s  au 
n iveau de  l a  popu l at i on .  A l a  s u ite de  ces 
inondations ,  l 'Etat , la Rég ion ,  le Département 
et l 'Agg lomération nancéienne ont décidé de 
procéder à u n  aménagement hydrau l ique de 
la Meurthe,  i mportants travaux de plus de 350 
MF qui, se déroulant au cou rs de  la décenn ie 
à ven i r, devraient permettre de rédu i re consi­
dérablement les débordements de  la r ivière, 
l 'essentiel de ces travaux consistant à appro­
fondir  les chenaux, renforcer les berges. Une 
p re m ière phase de t ravaux a été engagée 
dès 1 986 ; une seconde est à l 'étude. 
Ceci étant, et encore pour une très longue 
pér iode,  l 'Ag g lomérat ion nancé ienne  devra 
fai re face pér iod i q u e ment  à des  s i tuat ions  
dé l icates .  C 'est essent i e l l emen t  po u r  cette 
raison qu'a été bâti un projet complet de pré­
v is ion et d ' i nformation sur les crues qu i ,  nous 
le pensons,  devrait  se mettre e n  p lace pro­
g ress ivemen t  dans  les années  à ven i r, et 
cela dans l 'attente de la  réal isat ion défi n itive 
des aménagements hydrau l iques dest inés à 
é l i m i n e r  de m a n i è re d éf i n i t ive l es  r i sques  
i m portants de crues .  
Le projet est  basé sur l 'un ification d 'un  cer­
tain nombre d'éléments existants ou à dévelop­
per qu i ,  pour les principaux, sont les suivants : 
• U n  réseau de p luv iomètres su r  le bass in  
versant. 
e Des radars m étéorolog iques  permettant 
d'anticiper sur les précipitations .  
e Un réseau de l imn i mètres s i tué en amont, 
l 'ensemble de ces capteurs pouvant être reliés 
à un central d'acqu isition de données, le réseau 
capteurs pouvant faire l'objet d'un renforcement 
et de perfect ionnements. Actue l lement ,  l 'en­
semble des données n 'est  pas recue i l l i  au 
même endroit et  la densité d' informations n'est 
pas satisfaisante. Le premier objectif du projet 
vise donc à renforcer ce dispositif et à établ ir les 
d ifférentes commun ications nécessai res avec 
un central d'acqu isition de données. 
e Un modè le  de s i m u lat ion  des crues .  Ce 
modèle ,  relativement complexe,  a été déve­
loppé en deux parties : d 'une part, réal isation 
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d'une maquette de très grandes di mensions 
par le Laboratoire d'Hydrau l ique de France et 
d'autre part, étalonnage d'un modèle mathé­
matique sur cette maquette . Ce dernier modè­
le  ayant quant à l u i  été développé pour le 
dimensionnement des ouvrages nécessai res à 
l 'aménagement hydrau l ique, ainsi qu'à l 'étude 
des conséquences l iées aux variations de la 
nappe phréatique sur l 'environnement (fonda­
tions bâtiments) .  En raison de son caractère 
très évolué, i l  constitue une des richesses dis­
ponibles pouvant être exploités pour effectuer 
une s imu lation en temps réel des possibi l ités 
d'évolution de la crue, la gestion entre le cen­
tral d'acquisition de données et le modèle per­
mettant de disposer d'une information complè­
te s u r  l 'évo l ut ion  prévi s i b l e  d ' u n e  crue en  
fonct ion des  don nées recue i l l ies en  amont, 
l 'existence de moyens informatiques puissants 
au niveau des col lectivités permettant le traite­
ment en temps réel du modèle. 
• Une base de données informatisée permet­
tant de visualiser en temps rée l ,  à différentes 
échel les,  sur la base de documents très pré­
cis concernant l 'agglomération , l 'évolution des 
cou rbes de crues prévis ionne l les .  Ce systè­
me, actuel lement en cours d'expérimentation 
sur matériel Computervis ion ,  permet la mise 
en forme rapide de cette information .  
• Un réseau de transmission vers divers orga­
nismes (réseau Eternel) permettant d' "expé­
dier" vers les différents uti l isateurs potentiels 
(Services de Secours , Pompiers, Service de la 
Navi gat ion )  u n e  i m ag e  su r  écran cou l eu r , 
adaptable aux besoins et permettant de su ivre 
l 'évolution réel le des crues à une échel le très 
fine au niveau de l'Agglomération notamment. 
e Des iièh iers spécif iques detenus pi:u diffé­
rentes associations, ou fich iers à créer et à 
renforcer, concernant : les personnes âgées, 
les handicapés ,  les personnes sous assis­
tance médicale particu l ière (dialyses, . . .  ) ,  lès 
activités i ndustr ie l les et commercia les sus­
ceptibles d'être atte intes dans leur  fonct ion­
nement par la crue, etc . Le déve loppement 
dynamique du modèle permettant, au fur et à 
mesure de l 'évolut ion des prév is ions ,  d 'ac­
t ionner une i nformation spécifique,  par l ' i nter­
médiaire des d ifférents f ichiers, vers les per­
sonnes concernées et les services chargés 
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d'assurer  le déplacement de ces personnes , · 
l ' i nformation des facteurs économiques, l 'or­
ganisation des transports . 
• Un réseau câblé et de chaînes de rad ios 
locales permettant, en ce qui concerne les 
réseaux câblés, de diffuser l ' image quartier par 
quartier en fonction de l'existence de centres 
de distribution, de la crue réel le et des prévi­
sions d'extension, et de dél ivrer, sous la même 
forme, une information vers les radios locales 
pouvant également relayer cette information 
sous forme de messages. En ce qui concerne 
ce réseau câblé, la diffusion peut se faire, soit 
par l 'ut i l isation d'un canal spécifique, soit enco­
re par la surincrustation de messages sur tous 
les canaux en fonctionnement. 
L'u n ification et le  développement des diffé­
rents ma i l l ons  du d isposit i f  permette nt de 
concevoi r  et de créer un système particu l iè­
rement performant et particul ièrement adap­
té aux problèmes posés. S' i l  a été primitive­
ment développé pou r  répondre aux besoins 
spécif iques des crues, ce projet peut égale­
ment être uti l isé par adaptation à différents 
autres types de problèmes concernant des 
risques majeurs ,  tant naturels que technolo­
g iques (typhons, tremblements de terre, pol­
l ut ion atmosphér ique ou po l l ut ion des eaux 
ch imique ou nucléaire . . .  ) . Son efficacité rés i­
de essentie l lement dans les points su ivants : 
l a  d i ffu s i o n  t rès rap ide d ' u n e  i nformat ion  
adaptée or ientée vers les d ifférents uti l isa­
teurs (Services de Secours, Services spécia­
lisés dans le déplacement des personnes) et 
l ' u t i l i sation de sous-ensembles spécifiques,  
du type fich iers ,  permettant là auss i  une uti l i ­
·sat ion rat ionnel le des moyens.  
En fonct ion des cas à traiter et des pro­
b lèmes posés ,  ce d isposit if pou rrait égale­
ment être co mplété par un  système expert 
s u s c e p t i b l e  d ' o pt i m i s e r  l e s  m o y e n s  d e  
secours e n  fonction du problème posé et de 
la local i sat ion spat ia le des zones les p lus 
vu lnérables. 
Jean-Jacq ues DAVAI NE 
I ngénieur (ENSG). 
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